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ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 5 MARS 1967 


V° Circonscription des Hauts-de-Seine 





Fédération de la Gauche 
Démocrate et Socialiste 
présidée par 


François MITTERRAND 





Janine 


FONTAI 


CANDIDAT 


Mariee, 2 enfants 
LR Ingénieur géophysicienne 
Membre du Mouvement démocratique féminin 
Membre du Planning familial 
Déléguée du personnel de la SOFREP 





Madame, Mademoiselle, Monsieur, 


La Fédération de la Gauche Démocrate 
et socialiste m'a désignée comme candidate 
dans votre circonscription de Courbevoie, 
La Garenne-Colombes, et j'ai choisi pour 





SON SUPPLEANT : 


Aime CRIMET 


-Aäncien maire de La Garenne-Colombes 





suppléant André Crimet, ancien maire de 
La (Garenne, que ses concitoyens connaîis- 
sent bien pour ses qualités de cœur et d’es- 
prit au service de la démocratie. 


Comme vous [le savez sûrement, la 
F.G.D.S résulte de l'unification du Parti 
Socialiste (S.F.T.0.), du Parti Radical-s0- 
cialiste, et de la Convention des institutions 
républicaines. 


Depuis l'automne 1965, autour de Fran- 
cois Mitterrand, candidat unique de la Gau- 
che, nous nous sommes résolument engagés 
dans la voie de l'unification. 


Pourquoi une femme comme candidat ? 


— Parce que François Mitterrand a voulu, 
en donnant la parole à dix femmes dans la 
région parisienne, montrer l'importance 
qu'il attachaiîit à leur représentation dans 
l'Assemblée nationale. En effet, il y a 53 % 
de femmes en France et seulement huit 
femmes à l'Assemblée sur 480 députés. 


Est-ce normal ? 


— femme et mêre de 44 ans, je connais 
tous les problèmes des femmes, je les ai 
vécus, ce qu'aucun homme, même le plus 
doué, ne pourra jamais dire. 


Par mon métier (seule femme en France 
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à faire de l'interprétation sismique appliquée 
à la recherche du pétrole) je pense connat- 
tre une bonne partie des problèmes qui se 
posent aux salariés en général, aux femmes 
en particulier : les salaires, les impôts, Les 
syndicats, les comités d'entreprise, les délé- 
gués du personnel, les fusions, les reconver- 
sions, la peur du licenciement et du chô- 
mage, la difficulté de travailler quand une 
femme a de jeunes enfants, les levers mati- 
nauzx, les couchers tardifs, les pertes de 
temps en transport, etc. 


Il faut aussi que vous sachiez que si j étais 
élue, je serais contrainte à quitter mon em- 
ploi ; on ne peut exercer convenablement 
deux métiers à la fois. C'est pourtant ce qui 
est fait Le plus souvent par le plus grand 
nombre de députés et qui explique pourquoi 
il y a si peu de salariés (4 %) à l’Assemblée 
nationale ; c'est remplacer un revenu par 
un autre alors que pour la plupart c'est 
cumuler deux traitements ou plus. 


Je n'ai pas l'intention de vous submerger 
de littérature. Sachez simplement que, can- 
didate de la Fédération de la Gauche, 1e 
défends le programme du 14 juillet 1966 
dans son intégralité. En tant que femme 
VOUS me verrez mintéresser particulière- 
ment : 


— à la question du logement (350.000 Zo- 
gements Sociaux par an) ; 

— au bonheur du couple par le droit offi- 
ciel à la contraception, réservée à l'heure 
actuelle à quelques initiés ; 

— à La question primordiale de l'éducation 
nationale qui conditionne l'avenir de nos 
enfants ; 

— au plein emploi qui est lié trés étroi- 
tement à la prospérité de l'économie natio- 
nale, laquelle ne doit plus être séparée de 
l'Europe avec l'Angleterre ; 

— à la justice sociale sous toutes ses jor- 
mes (à travail égal, salaire égal, plus de 


misère pour nos Vieur, pas d'impôts pour 
les faibles salaires, ete. ) ; 

— aux hôpitaux et à la rémunération du 
personnel hospitalier ; 

— à la PAIX ; nous qui avons mis des 
enfants au monde, ce n'est pas pour les voir 
mourir dans les guerres. Pas de bombe ata- 
mique ; à quoi peut-elle servir ? Nous 
n'avons pas d'abri contre celles des autres. 
Employons notre argent à des investisse- 
ments productifs, il y en a suffisamment 
comme cela. 

Sur tous ces points, dans votre circons- 
cription, les problèmes à résoudre sont nom- 
breux. Depuis les logements trop chers à 
l'achat où à la location ; les crèches inexis- 
tantes (1 lit pour 10.000 habitants) ; l’équi- 
pement scolaire insuffisant tant en quantité 
qu'en diversité de formation. 

Enfin, le problème des expropriations 
en COUTS Où à VENT. 


Qu'il s'agisse des problèmes nationaux où 


des problèmes particuliers à la circonscrip- 
tion, leur solution nécessite d'abord la sup- 
pression du pouvoir personnel et la venue 
au pouvoir d'une majorité démocratique 
dont l'axe passe par la Fédération de la 
Gauche. 

C'est pourquoi, avec François Mitterrand, 
je vous demande de voter utile en m'appor- 
tant vos suffrages dès le premier tour. 

Il faut que les Françaises de Courbevoie 
et de La Garenne-Colombes montrent qu'el- 
les ont compris l'intérêt d'avoir une femme 
AVEC elles et POUR elles. 


Vu, la candidate : 





UN APPEL DE FRANCOIS MITTERRAND 


Il faut gagner les élections législatives ; il faut tout faire pour battre l'U.NR. et ses alliés; il faut 


hôter l'avènement d'une démocratie véritable. 


Pour cela aidez-moi, aidez-nous aujourd'hui 


à mener à bien ce combat comme vous l'avez fait les 
5 et 19 décembre 1965, lors de l'élection présidentielle. 


En élisant Janine FONTAINE dont je connais le talent et la compétence, à l'Assem- 


blée Nationale, vous assurerez la victoire, qui sera celle de notre peuple et de la France. 





s:0.P.;, 


Paris. 








